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Le ‘Hazon Ich  

 

 
 
Rav Avraham Ichaya Karélits (1878-1953), plus connu sous le nom du ‘Hazon Ich,                    
titre de l’un de ses livres, fut l’un des maîtres du judaïsme durant la première moitié du 
20ème siècle. Durant son enfance, il n’apparaît pas comme un élève particulièrement doué. 
Cependant, le jour de sa bar mitsva, il déclara qu’à partir de ce jour, il investirait                   
toutes ses forces dans l’étude de la Torah, et ainsi, il révéla ses immenses connaissances  
et devint rapidement un grand maître du peuple juif. 
Que signifie « étudier la Torah dans l’effort » ?  
Le ‘Hazon Ich écrit à ce propos dans une lettre (Kovets Iggerot vol. I par. 2) :                  
« L’étude de la Torah dans l’effort inclut à la fois l’effort du corps et l’effort de                            
la réflexion. L’homme doit s’éloigner des délices de ce monde et se donner beaucoup de 
mal, y compris physiquement, pour la Torah, et il doit aussi se donner du mal                         
pour réfléchir en profondeur et avec précision à ce qu’il étudie, jusqu’au bout de                        
ses capacités. » 
On raconte au sujet d’un talmid ‘hakham qui était allé lui rendre visite à Bné Brak qu’il a 
vu un spectacle bizarre. Le ‘Hazon Ich était couché sur son lit avec un oreiller posé à côté 
du lit. Le talmid ‘hakham a proposé au ‘Hazon Ich de lui placer l’oreiller sous la tête,                 
ce qui serait plus confortable pour lui. Il lui a répondu : « Si l’on me donnait un peu de 
force pour placer l’oreiller sous ma tête, je préférerais étudier encore une page de 
Guémara … 
Il se rendit alors à la Yéshiva de Volojin, avant de retourner chez lui, à Kossova.                       
De retour, il se maria et son épouse ouvrit un petit commerce pour subvenir aux besoins 
de la famille et ainsi, permettre à son mari de continuer à étudier la Torah. En 1911,                     
il publia son célèbre livre « ‘Hazon Ich », dans lequel il commenta avec une profondeur 
extraordinaire la Guémara et le Choul’han Aroukh. C’est désormais par ce nom-là qu’il 
allait être connu dans le monde entier. 
Le Rav ‘Haïm Ozer Grodzinski, alors maître de la génération, fut très impressionné par ce 
livre et il rapprocha de lui le ‘Hazon Ich. 
 



 2 

    

 
   
   
BBBIII OOOGGGRRRAAAPPPHHHIII EEE DDDEEE NNNOOOSSS SSSAAAGGGEEESSS 

BBeetthh HHaammiiddrr aacchh  TTOORRAATT HHEESSSSEEDD VVEEDDAAVVII DD ddee SSaaiinntt BBrr iiccee                                                          דד''           בבסס''
wwwwww..hheesssseeddvveeddaavviidd..ccoomm 

                                                                                                                                                                                   
 

 
Toutefois, ce dernier souhaitait étudier sans prendre de responsabilités communautaires.  
A chaque fois qu’on lui proposait un poste de Rav, il refusait. En 1933, le ‘Hazon Ich 
s’installa en Erets Israël et résida quelques jours à Yaffo, avant de louer une chambre à 
Tel Aviv. Plus tard, il s’installa à Bné Brak où son nom commença à se répandre dans tout 
le pays. Il s’attacha à encourager chacun à respecter les lois relatives à la terre d’Israël et 
notamment la Chémita, en s’opposant au « Heter Mekhira », la vente de la terre d’Israël. 
Rav Yaacov Kram, qui est actuellement un Rav très important en Erets Israël, raconte 
qu’à l’époque du premier ministre David Ben Gourion, celui-ci avait un ministre qui se 
nommait Zalman Haran. Ce dernier avait une épouse qui, bien que n’étant pas religieuse, 
avait gardé l’habitude le vendredi, avant Chabbat, d’allumer des bougies et de prier pour 
ses enfants. Elle demandait que ses descendants ressemblent à l’homme qu’elle admirait 
le plus, David Ben Gourion. Un jour, le ‘Hazon Ich rencontra Ben Gourion et par la suite, 
Ben Gourion raconta à ses ministres qu’il fut très impressionné par le ‘Hazon Ich.                     
Le ministre, Zalman Haran, en fit part à sa femme et désormais, elle priait pour que                    
ses enfants ressemblent au ‘Hazon Ich, puisque Ben Gourion avait été impressionné par 
cet homme. Ses prières ne furent pas vaines car Rav Kram, qui raconte cette histoire,                 
est le petit-fils de cette femme. Alors qu’il ne dirigea jamais aucune Yéshiva, il fut 
pourtant à l’origine, avec d’autres Rabbanim du développement en Torah de la ville de 
Bné Brak. Il rejoint la Yéshiva Céleste le 15 ‘Hechvan 1953.  

              Que son souvenir soit une bénédiction pour tout le peuple juif ! 


